Mathématiques – Calcul mental — CE1 — Période 4
Calcul mental : programme de la période 4
FICHE SÉQUENCE
	Référence programme
	Programme de mathématiques cycle 2, CE1 : mémoriser des faits numériques ; élaborer des procédures de calcul mental. Programme de 7 semaines, quatre temps hebdomadaires de 15 minutes.

	Objectifs d'apprentissage
	1. Consolider les tables de 2 et de 5.
1. Découvrir la table de 10 et la table de 3.
1. Calculer sur des nombres à deux chiffres.
1. Choisir une procédure adaptée.

	Compétences travaillées
	1. Calculer mentalement
1. Mémoriser des faits numériques
1. Élaborer des procédures
1. Justifier

	Prérequis
	1. P1 à P3 : compléments, doubles, dizaines entières, tables de 2 et 5

	Matériel / supports
	1. Ardoises ; cartes flash ; tableau de suivi ; monnaie
1. Annexes 1-2

	Évaluation
	1. Une évaluation de 15 calculs en S1, S4 et S7 ; suivi personnel.
1. Bilan : dire une procédure pour trois calculs.

	Différenciation (principes)
	1. Quantitative : nombre de calculs ; temps accordé.
1. Qualitative : matériel autorisé en ★ ; procédure à expliquer en ★★★.
1. LES DOIGTS ET LES DESSINS SONT AUTORISÉS. Ils sont une étape, pas une faute.


Déroulé de la séquence
	Séance
	Titre
	Objectif de séance
	Durée

	1
	La table de 10
	Mémoriser la table de 10.
	15 min

	2
	La table de 3
	Découvrir la table de 3.
	15 min

	3
	Additionner deux nombres à deux chiffres
	Calculer mentalement avec retenue.
	15 min

	4
	Le bilan de mon année
	Mesurer sa progression et choisir ses procédures.
	15 min




PROGRESSION SEMAINE PAR SEMAINE
	Les quatre temps de la semaine — 15 minutes chacun
	1. LUNDI : la découverte d'une procédure — on cherche comment faire.
1. MARDI : l'entraînement à l'ardoise — on répète.
1. JEUDI : le jeu — furet, cartes flash, jeu du banquier.
1. VENDREDI : les quinze calculs — chacun note son score personnel.

	Ce que je vise
	1. MÉMORISER, c'est répondre sans calculer.
1. CALCULER, c'est trouver en réfléchissant.
1. Cette période, on ajoute LA TABLE DE 10 et on découvre LA TABLE DE 3.

	La règle de la période
	1. LES DOIGTS ET LES DESSINS SONT AUTORISÉS.
1. Chacun compare son score à son score précédent, jamais à celui des autres.
1. Et en fin d'année, on regarde tout le chemin parcouru.


 
	Semaine
	Objectif de la semaine
	Contenus et supports
	Différenciation / suivi

	S1
	Rappel : tables de 2 et de 5
	1. Cartes flash ; évaluation de départ
	1. ★ table de 2
1. ★★★ les deux tables

	S2
	La table de 10
	1. La plus facile de toutes
	1. ★ jusqu'à 5×10
1. ★★★ toute la table

	S3
	Découvrir la table de 3
	1. Compter de 3 en 3
	1. ★ jusqu'à 5×3
1. ★★★ toute la table

	S4
	Additionner deux nombres à deux chiffres ; mesure
	1. 34 + 27 ; évaluation intermédiaire
	1. ★ sans retenue
1. ★★★ avec retenue

	S5
	Les compléments à la dizaine et à 100
	1. 47 + ? = 50 ; 47 + ? = 100
	1. ★ à la dizaine
1. ★★★ à 100

	S6
	Les moitiés et les quarts
	1. Moitié de 60, quart de 60
	1. ★ les moitiés
1. ★★★ les quarts

	S7
	Bilan de l'année
	1. Évaluation finale ; graphique complet
	1. ★ 10 calculs
1. ★★★ 15 calculs + justification




SÉANCE 1 / 4 — La table de 10
	Objectif
	Mémoriser la table de 10.

	Durée / organisation
	15 min — collectif

	Matériel
	1. Matériel de numération ; annexe 1


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	La plus facile de toutes
collectif
	15'
	1. ON COMPTE DE DIX EN DIX : 10, 20, 30, 40, 50, 60, 70, 80, 90, 100.
1. ET ON REGARDE LES RÉSULTATS.
1. ILS FINISSENT TOUS PAR ZÉRO. Tous.
1. ET IL Y A MIEUX ENCORE :
1. LE PREMIER CHIFFRE EST LE NOMBRE PAR LEQUEL ON MULTIPLIE.
1. 3 × 10 = 30. Le 3 est là, avec un zéro derrière.
1. 7 × 10 = 70. Le 7 est là, avec un zéro derrière.
1. MULTIPLIER PAR 10, C'EST AJOUTER UN ZÉRO.
1. C'EST LA TABLE LA PLUS FACILE DE TOUTES.
1. MAIS ATTENTION, ET IL FAUT LE DIRE :
1. « AJOUTER UN ZÉRO » EST UNE FAÇON DE PARLER.
1. On n'ajoute pas vraiment zéro. Zéro, ça ne change rien.
1. CE QUI SE PASSE VRAIMENT : CHAQUE CHIFFRE SE DÉCALE.
1. Les unités deviennent des dizaines. Les dizaines deviennent des centaines.
1. 7 unités deviennent 7 dizaines. Et 7 dizaines, c'est 70.
1. LE MATÉRIEL DE NUMÉRATION LE MONTRE :
1. Je remplace chaque cube par une barre. Chaque barre par une plaque.
1. LA MANIPULATION EST CE QUI DONNE DU SENS À LA RÈGLE.
1. Sans elle, « ajouter un zéro » est une recette qui se déforme.
1. ET LA TABLE DE 10 EST UTILE POUR LES AUTRES :
1. 5, c'est la moitié de 10. Donc « fois 5 » = « fois 10 » puis « la moitié ».
1. C'EST MA PROCÉDURE DE LA PÉRIODE 3.
1. ET « FOIS 9 » = « FOIS 10 » MOINS UNE FOIS.
1. 7 × 9 : je fais 7 × 10 = 70, puis j'enlève 7 → 63.
1. CETTE PROCÉDURE EST TRÈS UTILE, et elle marche toujours.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Jusqu'à 5 × 10 ; matériel

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Toute la table ; la procédure de « fois 9 »


Trace écrite / bilan : Affiche : multiplier par 10, chaque chiffre se décale.


SÉANCE 2 / 4 — La table de 3
	Objectif
	Découvrir la table de 3.

	Durée / organisation
	15 min — collectif

	Matériel
	1. Jetons ; cartes ; annexe 1 ex. 3-5


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Compter de trois en trois
collectif
	15'
	1. ON COMPTE DE TROIS EN TROIS : 3, 6, 9, 12, 15, 18, 21, 24, 27, 30.
1. ET C'EST PLUS DIFFICILE QUE DE DEUX EN DEUX ou DE CINQ EN CINQ.
1. POURQUOI : parce qu'il n'y a pas de régularité facile à voir.
1. Les résultats ne finissent pas tous pareil.
1. LA TABLE DE 3 EST LA PREMIÈRE TABLE VRAIMENT DIFFICILE.
1. Le dire est important : les élèves ne doivent pas croire qu'ils sont nuls.
1. MES APPUIS POUR LA CONSTRUIRE :
1. JE PARS DE CE QUE JE SAIS. La table de 2, et j'ajoute une fois.
1. 4 × 3 : je sais que 4 × 2 = 8. J'ajoute 4 → 12.
1. MULTIPLIER PAR 3, C'EST MULTIPLIER PAR 2 ET AJOUTER UNE FOIS.
1. CETTE PROCÉDURE EST UN FILET DE SÉCURITÉ.
1. Quand je ne me souviens plus, je peux toujours la retrouver.
1. ET IL Y A UNE PETITE RÉGULARITÉ, quand même :
1. 3 × 3 = 9. 6 × 3 = 18. 9 × 3 = 27.
1. LES MULTIPLES DE 3 REVIENNENT dans la table de 3.
1. Et si j'additionne les chiffres du résultat, je retrouve toujours 3, 6 ou 9.
1. 1+2 = 3 pour 12. 1+8 = 9 pour 18. 2+7 = 9 pour 27.
1. C'EST UNE CURIOSITÉ, à donner à ceux que ça amuse.
1. AU CE1, LA TABLE DE 3 EST UNE DÉCOUVERTE.
1. On la commence. On ne l'exige pas en entier.
1. LES TABLES COMPLÈTES SONT LE TRAVAIL DU CE2.
1. MES APPUIS CONCRETS : trois par trois, comme les pieds d'un tabouret.
1. Ou les feuilles de trèfle. Ou les côtés d'un triangle.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Jusqu'à 5 × 3 ; avec les jetons

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Toute la table ; la procédure du double plus un


Trace écrite / bilan : Affiche : fois 3, c'est fois 2 plus une fois.


SÉANCE 3 / 4 — Additionner deux nombres à deux chiffres
	Objectif
	Calculer mentalement avec retenue.

	Durée / organisation
	15 min — collectif

	Matériel
	1. Ardoises ; annexe 2


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Quand ça dépasse
collectif
	15'
	1. ON CHERCHE : 34 + 27.
1. MA PROCÉDURE DE LA PÉRIODE 3 : je coupe en morceaux.
1. 27, c'est 20 et 7.
1. 34 + 20 = 54. Puis 54 + 7.
1. ET LÀ, ÇA DÉPASSE LA DIZAINE. C'est la nouveauté.
1. COMMENT JE FAIS : JE PASSE PAR LA DIZAINE.
1. De 54, combien pour aller à 60 ? Il faut 6.
1. J'ai 7. J'utilise 6 pour arriver à 60. Il me reste 1.
1. 60 + 1 = 61.
1. JE COUPE MON SEPT EN SIX ET UN. Pour arriver pile à la dizaine.
1. C'EST LA PROCÉDURE LA PLUS UTILE DU CALCUL MENTAL.
1. Et elle sert depuis le CP, avec des nombres de plus en plus grands.
1. MES COMPLÉMENTS À 10 SERVENT ICI, tous les jours.
1. Pour savoir qu'il faut 6 de 54 à 60, je pense à 4 + 6 = 10.
1. CE QUE J'AI APPRIS AU CP ME SERT ENCORE EN FIN DE CE1.
1. IL Y A UNE AUTRE FAÇON, et certains la préfèrent :
1. J'AJOUTE TROP, PUIS J'ENLÈVE.
1. 34 + 27 : je fais 34 + 30 = 64. C'est 3 de trop. J'enlève 3 → 61.
1. ÇA MARCHE QUAND LE NOMBRE EST PRESQUE ROND.
1. 27 est presque 30. 48 est presque 50. 99 est presque 100.
1. LES DEUX PROCÉDURES SONT BONNES.
1. JE CHOISIS SELON LES NOMBRES. Et je regarde avant de calculer.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Sans dépassement

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Avec passage ; les deux procédures


Trace écrite / bilan : Affiche : je passe par la dizaine.


SÉANCE 4 / 4 — Le bilan de mon année
	Objectif
	Mesurer sa progression et choisir ses procédures.

	Durée / organisation
	15 min — individuel

	Matériel
	1. Tableaux de suivi ; annexe 2 ex. 4-6


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Tout ce que je sais calculer
collectif
	15'
	1. ON REGARDE TOUT CE QU'ON SAIT CALCULER, EN FIN DE CE1.
1. MES FAITS MÉMORISÉS, ceux que je sais sans calculer :
1. Les compléments à 10. Les doubles jusqu'à 20.
1. Les compléments à 100, dizaines entières.
1. Les tables de 2, de 5 et de 10.
1. MES PROCÉDURES, celles que j'utilise pour trouver :
1. Ajouter et retirer des dizaines entières.
1. Couper un nombre en morceaux.
1. Passer par la dizaine.
1. Ajouter trop et enlever.
1. Prendre la moitié, prendre le double.
1. ÇA FAIT BEAUCOUP. Et je ne m'en rendais pas compte.
1. LE MONTRER EST IMPORTANT : les élèves sous-estiment leurs acquis.
1. MA RÈGLE DE L'ANNÉE : JE REGARDE LES NOMBRES AVANT DE CALCULER.
1. MES QUATRE QUESTIONS, celles de la période 3 :
1. EST-CE UN DOUBLE ? EST-CE DANS UNE TABLE ?
1. Y A-T-IL UN NOMBRE PRESQUE ROND ? PUIS-JE COUPER EN MORCEAUX ?
1. MON GRAPHIQUE DE L'ANNÉE : douze mesures depuis septembre.
1. ET ON REGARDE L'ÉCART entre la première et la dernière.
1. IL EST SOUVENT TRÈS GRAND. Le montrer individuellement.
1. ET CE QUI COMPTE LE PLUS N'EST PAS LE SCORE :
1. C'EST DE SAVOIR EXPLIQUER COMMENT ON A FAIT.
1. Un élève qui explique son chemin sait calculer.
1. Un élève qui trouve sans savoir comment ne pourra pas continuer.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Nommer trois acquis

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Expliquer deux procédures


Trace écrite / bilan : Affiche : mon bilan de calcul mental.


ANNEXE 1 — La table de 10 et la table de 3  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
JE COMPTE DE DIX EN DIX
1. 10 · 20 · 30 · 40 · 50 · 60 · 70 · 80 · 90 · 100
CE QUE JE REMARQUE
1. ILS FINISSENT TOUS PAR ZÉRO.
1. ET LE PREMIER CHIFFRE EST LE NOMBRE PAR LEQUEL JE MULTIPLIE.
1. 3 × 10 = 30. Le 3 est là !
MA RÈGLE
1. MULTIPLIER PAR 10, C'EST AJOUTER UN ZÉRO.
1. C'EST LA TABLE LA PLUS FACILE DE TOUTES.
MAIS ATTENTION
1. « AJOUTER UN ZÉRO » EST UNE FAÇON DE PARLER.
1. On n'ajoute pas vraiment zéro : zéro, ÇA NE CHANGE RIEN.
CE QUI SE PASSE VRAIMENT
1. CHAQUE CHIFFRE SE DÉCALE.
1. Les unités deviennent DES DIZAINES.
1. 7 unités deviennent 7 dizaines. Et 7 dizaines, c'est 70.
JE LE VÉRIFIE AVEC MON MATÉRIEL
1. Je remplace chaque CUBE par une BARRE.
1. Chaque BARRE par une PLAQUE.
ET LA TABLE DE 10 M'AIDE POUR LES AUTRES
	Pour…
	Je fais…

	FOIS 5
	fois 10, puis LA MOITIÉ

	FOIS 9
	fois 10, MOINS UNE FOIS


 
1. 7 × 9 : je fais 7 × 10 = 70, puis j'enlève 7 → 63.
Ex. 3 — LA TABLE DE 3
1. 3 · 6 · 9 · 12 · 15 · 18 · 21 · 24 · 27 · 30
C'EST PLUS DIFFICILE
1. Il n'y a PAS DE RÉGULARITÉ FACILE À VOIR.
1. LA TABLE DE 3 EST LA PREMIÈRE TABLE VRAIMENT DIFFICILE.
1. Ce n'est pas parce que je suis nul !
MON FILET DE SÉCURITÉ
1. JE PARS DE LA TABLE DE 2, ET J'AJOUTE UNE FOIS.
1. 4 × 3 : je sais que 4 × 2 = 8. J'ajoute 4 → 12.
1. MULTIPLIER PAR 3, C'EST MULTIPLIER PAR 2 ET AJOUTER UNE FOIS.
Ex. 4 — MA PETITE CURIOSITÉ
1. Si j'additionne les chiffres du résultat, je retrouve 3, 6 ou 9.
1. 12 → 1+2 = 3. 18 → 1+8 = 9. 27 → 2+7 = 9.
Ex. 5 — AU CE1
1. LA TABLE DE 3 EST UNE DÉCOUVERTE.
1. On la commence. ON NE L'EXIGE PAS EN ENTIER.
1. LES TABLES COMPLÈTES SONT LE TRAVAIL DU CE2.
MES APPUIS CONCRETS
1. Les pieds d'un tabouret. Les feuilles de trèfle.
1. Les côtés d'un triangle.


ANNEXE 2 — Calculer et mon bilan de l'année  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
MON CALCUL : 34 + 27
	N°
	Ce que je fais

	1
	je coupe 27 en 20 et 7

	2
	34 + 20 = 54

	3
	54 + 7 : ÇA DÉPASSE LA DIZAINE !


 
MA PROCÉDURE
1. JE PASSE PAR LA DIZAINE.
1. De 54 à 60, il faut 6.
1. J'ai 7. J'utilise 6 pour arriver à 60. IL ME RESTE 1.
1. 60 + 1 = 61.
MA GRANDE IDÉE
1. JE COUPE MON SEPT EN SIX ET UN.
1. Pour arriver PILE À LA DIZAINE.
1. C'EST LA PROCÉDURE LA PLUS UTILE DU CALCUL MENTAL.
ET MES COMPLÉMENTS À 10 SERVENT ICI
1. Pour savoir qu'il faut 6 de 54 à 60, je pense à 4 + 6 = 10.
1. CE QUE J'AI APPRIS AU CP ME SERT ENCORE EN FIN DE CE1 !
Ex. 3 — MON AUTRE FAÇON
1. J'AJOUTE TROP, PUIS J'ENLÈVE.
1. 34 + 27 : je fais 34 + 30 = 64. C'est 3 de trop. J'enlève 3 → 61.
1. ÇA MARCHE QUAND LE NOMBRE EST PRESQUE ROND.
1. 27 est presque 30. 48 est presque 50. 99 est presque 100.
MA RÈGLE
1. LES DEUX PROCÉDURES SONT BONNES.
1. JE CHOISIS SELON LES NOMBRES.
Ex. 4 — TOUT CE QUE JE SAIS, EN FIN DE CE1
	MES FAITS MÉMORISÉS
	MES PROCÉDURES

	les compléments à 10
	ajouter des dizaines entières

	les doubles jusqu'à 20
	couper un nombre en morceaux

	les compléments à 100
	passer par la dizaine

	les tables de 2, 5 et 10
	ajouter trop et enlever

	
	prendre la moitié ou le double


 
1. ÇA FAIT BEAUCOUP. Et je ne m'en rendais pas compte !
Ex. 5 — MES QUATRE QUESTIONS
1. EST-CE UN DOUBLE ?
1. EST-CE DANS UNE TABLE ?
1. Y A-T-IL UN NOMBRE PRESQUE ROND ?
1. PUIS-JE COUPER EN MORCEAUX ?
MA RÈGLE DE L'ANNÉE
1. JE REGARDE LES NOMBRES AVANT DE CALCULER.
Ex. 6 — MON GRAPHIQUE
	Période
	S1
	S4
	S7

	P1
	
	
	

	P2
	
	
	

	P3
	
	
	

	P4
	
	
	


 
CE QUI COMPTE LE PLUS
1. CE N'EST PAS LE SCORE.
1. C'EST DE SAVOIR EXPLIQUER COMMENT J'AI FAIT.


ANNEXE 3 — Notes enseignant  [DOCUMENT ENSEIGNANT]
PRÉCAUTIONS
1. LES DOIGTS ET LES DESSINS SONT AUTORISÉS. Ils sont une étape, pas une faute.
1. AUCUN SCORE ANNONCÉ PUBLIQUEMENT.
1. ÉVITER LES JEUX DE RAPIDITÉ COLLECTIFS.
1. PRIVILÉGIER L'ARDOISE.
LA TABLE DE 10
1. « AJOUTER UN ZÉRO » est une recette dangereuse si elle n'est pas expliquée.
1. Elle se déforme au CM en « 3,5 × 10 = 3,50 ». L'anticiper dès le CE1.
1. LE DÉCALAGE DES CHIFFRES est la vraie explication, et elle est accessible.
1. LA MANIPULATION (cube → barre → plaque) donne le sens.
1. LA TABLE DE 10 SERT AUX AUTRES : ×5 (moitié) et ×9 (moins une fois).
1. La procédure ×10 moins une fois est très rentable et rarement enseignée au CE1.
LA TABLE DE 3
1. RECONNAÎTRE QU'ELLE EST DIFFICILE est important : elle n'a pas de régularité visible.
1. Le dire évite que les élèves se croient en échec.
1. LA PROCÉDURE ×2 PLUS UNE FOIS est un filet de sécurité fiable.
1. AU CE1, LA TABLE DE 3 EST UNE DÉCOUVERTE, pas un objectif de maîtrise.
1. Ne pas l'exiger en entier : c'est le travail du CE2.
1. LA CURIOSITÉ DE LA SOMME DES CHIFFRES amuse et fixe quelques résultats.
LE PASSAGE PAR LA DIZAINE
1. C'EST LA PROCÉDURE CENTRALE DU CALCUL MENTAL, depuis le CP.
1. LA DÉCOMPOSITION DU SECOND TERME (7 = 6 + 1) est le geste précis.
1. LES COMPLÉMENTS À 10 sont mobilisés à chaque calcul : le faire remarquer.
1. « Ce que j'ai appris au CP me sert encore » : très valorisant.
1. LA PROCÉDURE PAR SURESTIMATION est une alternative légitime.
1. Elle est plus efficace avec les nombres presque ronds. Laisser choisir.
LE BILAN DE L'ANNÉE
1. DISTINGUER LES FAITS MÉMORISÉS ET LES PROCÉDURES est structurant.
1. LES ÉLÈVES SOUS-ESTIMENT LEURS ACQUIS. Le bilan les rend visibles.
1. LE GRAPHIQUE ANNUEL montre une progression souvent spectaculaire.
1. « CE QUI COMPTE, C'EST D'EXPLIQUER » : c'est la conclusion de l'année.
1. Un élève qui trouve sans savoir comment ne pourra pas progresser au CE2.
Pour une classe CE1/CE2 ou CE1/CE2/CM1
1. LE CALCUL MENTAL EST QUOTIDIEN AUX TROIS NIVEAUX.
1. LA TABLE DE 10 et le décalage des chiffres valent du CE1 au CM2.
1. La compréhension du décalage évite l'erreur classique sur les décimaux au CM.
1. LE PASSAGE PAR LA DIZAINE devient passage par la centaine, puis par le millier.
1. MÊME PROCÉDURE, ORDRES DE GRANDEUR DIFFÉRENTS : préparation unique.
1. LA MISE EN COMMUN DES PROCÉDURES peut être collective.
1. L'ARDOISE POUR TOUS : chacun répond à son niveau.
1. Ce qui diffère : le CE1 connaît 2, 5 et 10 et découvre 3 ; le CE2 maîtrise toutes les tables ; le CM1 travaille les décimaux et la proportionnalité.
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